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LES RÉFUGIES DE LA POLITIQUE

Recul des partis traditionnels

Représentation des partis dans treize Parlements cantonaux1 et dans cinq Conseils de ville2
Depuis le dernier renouvellement du Conseil national (octobre 1983), treize cantons et cinq grandes villes
suisses ont vécu des élections. Le graphique ci-dessous donne le total des sièges gagnés par chaque parti à

cette occasion et, pour comparaison, les totaux correspondant aux élections précédentes.
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1 Bâle-Ville, Saint-Gall, Thurgovie, Schwytz, Uri, Schaffhouse, Valais, Argovie, Neuchâtel, Soleure, Grisons,
Genève et Vaud.
2 Saint-Gall, Berne, Lausanne, Zurich et Winterthour.
Tableau et commentaire tirés du Tages-Anzeiger, 5 mars 1986.

ÉCONOMIE D'ÉNERGIE

Rentabilité
et service public
La majorité des sociétés distributrices d'énergie
électrique sont aussi productrices; souvent elles se

sont créées en obtenant, par concession, le droit
d'exploiter des ressources hydrauliques, au fil de

l'eau ou accumulées.
La croissance de la demande, dont elles se réjouissent

toujours bruyamment, leur pose un double
problème: celui de la conception du service public,
celui du choix économique.
La rentabilité économique d'abord. La recherche
de ressources nouvelles s'avère toujours plus
coûteuse. Le nucléaire immobilise des capitaux énormes

et cherche son salut dans le gigantisme qui
permet d'abaisser le coût unitaire. Mais le problème
de la destruction des centrales, de la réaffectation
des sites, de l'élimination des déchets, n'est pas
encore résolu. L'évolution du marché européen et

américain montre que les coûts globaux élevés

ramènent à la raison les rêves d'abondance bon
marché.
Si l'énergie supplémentaire ne s'obtient qu'à un

prix élevé, y a-t-il intérêt pour les sociétés productrices

à élargir l'offre?
Elles sont, en effet, placées devant l'alternative
suivante. Ou maintenir, dans l'ensemble de l'énergie
vendue, une part importante, la plus grande possible,

d'énergie produite à un prix de revient bas; ou
acheter tous azimuts pour revendre en garantissant
la rentabilité par les prix qu'aucune concurrence ne

menace, en raison de leur monopole de sociétés

distributrices et des accords cartellaires qui lient les

«grossistes».
Les électriciens, qui jouent la carte du libéralisme
avec l'argument qu'il faut laisser le consommateur
maître de ses choix et de sa consommation, renient
ce même libéralisme, grâce à leur monopole de

distribution, pour écarter les calculs de rentabilité,
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